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INTRODUCTION 

 

 
Pain d’épices est un établissement d’accueil de jeunes enfants, situé au sein de la commune de Blanzat, dans un groupe de 

bâtiments régis par Auvergne Habitat, près du groupe scolaire Louis Blanc. 

Blanzat est une commune de 4000 habitants, située à quelques kilomètres de Clermont Ferrand, et faisant partie de Clermont 

communauté. 

 

Pain d’épices est une structure multi accueil à gestion parentale, ce qui signifie que les parents sont porteurs du projet au même 

titre que les professionnelles et impliqués dans la vie associative.   

Des partenariats privilégiés ont été mis en place avec la municipalité de Blanzat qui accueille la structure et apporte une aide 

financière ainsi qu’avec la municipalité de Nohanent.  

Outre la disponibilité des places, il n’y pas d’autres critères de sélection que celui de résider sur une de ces deux communes. Les enfants 

issus de toutes les formes de familles sont acceptés. 

Pain d’épices a développé un partenariat avec la CAF du Puy de Dôme, qui contribue à l’équilibre financier de la structure grâce à 

la PSU (Prestation Service Unique). A ce titre la CAF règlemente les participations financières des familles. 

 

Pain d’épices, accueille les jeunes enfants durant les activités professionnelles de leurs parents mais pas uniquement. La structure a 

aussi un important rôle de socialisation des enfants de tous milieux, que les parents travaillent ou pas. La structure offre ainsi une 

possibilité de préparation à l’entrée à l’école maternelle avec qui elle entretient des liens privilégiés.  

Elle permet aux enfants de tous âges et de tous milieux sociaux de faire connaissance, de tisser des liens et de développer leur 

autonomie. 

 

 

 

 

Les parents ainsi que l’équipe s’accordent sur le fait que Pain d’épices est une structure dynamique, professionnelle et conviviale. 

  Il est pour tous essentiel d’offrir aux enfants un accueil individualisé qui leur permet de s’insérer dans le groupe, en tenant compte 

de leurs besoins, leurs personnalités et leurs familles. 
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Pour continuer l’aventure, Pain d’épices a besoin de la bonne volonté et de l’implication de tous, professionnels bien sûr, mais 

aussi parents, sans qui rien ne serait possible. 

La vie de l’association dépend du dynamisme des parents du bureau. 

Ils ont un rôle administratif et financier et sont en contact direct avec les partenaires. 

 

L’association Pain d’épices, avec peu de moyens, tente d’offrir un lieu d’accueil de qualité pour tous. 

Toutefois, certains emplois ne peuvent pas être pérennisés faute de financements, ce qui est un facteur de stress pour l’ensemble de 

l’équipe éducative, et donc, pour les familles. 

L’association Pain d’épices est un lieu d’accueil familial ; toutefois, la faiblesse des moyens financiers ne permet pas de vision à 

long terme. 

Ces problèmes budgétaires ne parviennent cependant pas à entamer la cohésion de l’équipe et l’envie d’offrir un accueil de qualité. 

 



 4 

 

 

 PLACE DES PARENTS 
 

Pourquoi ? 

 

PAIN D’EPICES est un lieu d’accueil associatif à gestion parentale.  

Ce qui implique : 

Concertation. Echange. Respect. Confidentialité. Confiance réciproque. Implication dans la vie associative. 

 

Comment ? 

 

Proposer un dispositif où le parent est acteur afin qu’il puisse donner les éléments importants concernant son enfant, ses attentes….  

Etre à l’écoute et respecter les choix et les demandes des familles. Parfois, apporter des conseils, l’écoute n’excluant pas la concertation. 

Aider les familles à évoluer d’un regard individuel sur leur enfant à un regard collectif (leur enfant au sein du groupe), à respecter le 

groupe d’enfants. 

Prendre le temps de faire les transmissions, proposer une communication de qualité entre parents et professionnels. 

Aider les parents à trouver leur place.   

Les inciter à participer et/ou à proposer sorties, animations, activités …  
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 ADAPTATION 
 

Pourquoi ? 

 

Expliquer le fonctionnement du multi accueil aux parents : visites, présentation de l’équipe… et intégrer au mieux l’enfant à la vie de 

la structure. 

 

Habituer l’enfant aux lieux, au personnel, aux autres enfants et familles, à la collectivité… 

 

Pour l’équipe : Prendre des renseignements sur l’enfant (sa santé, son sommeil ses habitudes, son alimentation, ses allergies connues, 

mais aussi son doudou, sa tétine, sa fratrie,…) avec toujours le souci de respecter la confidentialité des informations données. 

 

Comment ? 

 

Les trois 1ères séances sont gratuites : 

 

Après un 1
er
 contact téléphonique, la famille est accueillie par les responsables, puis par l’équipe. 

Visite et présentation du multi accueil … Une heure de prise de contact famille/équipe.  

La fois suivante, l’enfant reste une ½ heure sans sa famille. Il apprend à quitter et à retrouver ses parents. 

Ensuite, l’enfant reste une heure sans sa famille.  

Puis, la durée d’accueil augmente. L’enfant pourra progressivement envisager de rester toute la journée. 

La période d’adaptation est plus ou moins longue selon les enfants. 
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 ACCUEIL  
 

Pourquoi ? 

 

Assurer une continuité à l’enfant entre la maison et le lieu d’accueil. 

 

Comment ? 

 

Privilégier l’échange entre professionnelles et familles, en faire un moment de confiance. 

Etre à l’écoute des familles, des demandes, des craintes… et parfois être porteur de conseils. 

Récolter les informations sur la soirée, la nuit, le lever, le petit déjeuner, l’humeur, les évènements… 

Respecter et proposer d’éventuels rituels de départ (par ex : « Coucou à la fenêtre… ») et parfois les limiter pour le bien être de chacun. 

Essayer de se rendre disponible pour chaque famille (quelle que soit l’heure d’arrivée). 

 

 



 7 

 

 

 TRANSMISSIONS 
 

Pourquoi ? 

 

Assurer une continuité à l’enfant et à sa famille, entre les membres de l’équipe. 

 

Comment ? 

 

Transcrire sur le classeur les renseignements importants (changes, repas, chutes, température...) afin d’informer l’équipe.  

Reformuler les propos de la famille afin de signifier que l’on a bien compris et pris en compte ses demandes. 

Dire oralement les éléments les plus importants du cahier de transmission au reste de l’équipe.  

Prendre le temps de raconter aux familles les moments forts de la journée (repas, activités, 1ères fois…) en respectant la demande et la 

spécificité de chacun … 

Si besoin, rédiger des fiches à destination de l’équipe avec le récapitulatif des problèmes particuliers (allergies, matériel de changes 

différent…). 

Noter sur le tableau d’affichage à destination des familles les spectacles, sorties... 

Afficher dessins, réalisations, photos particulièrement parlants… 
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 ALIMENTATION 
 

Pourquoi ?  

 

Pour satisfaire les besoins de l’enfant. Pratiques différentes et complémentaires selon les âges. Toujours selon les consignes de la famille 

(régimes, habitudes…)  

Ritualiser la journée. 

 

Comment ? 

 

Touts petits : 

 

Donner les biberons selon les instructions des parents et à la demande des enfants, dans les bras de l’adulte pour favoriser la relation, 

le bien-être. 

Possibilité d’allaiter sur place ou d’apporter du lait maternel en biberon. 

 

Plus grands : 

 

Passer progressivement du transat à la chaise à accoudoirs et à la chaise normale en fonction de la maturité de l’enfant afin de l’intégrer 

aux repas en groupe. 

Au début, les repas sont donnés complètement par l’adulte, puis avec le système de la « double cuillère » et enfin l’enfant mange seul 

(utilisation de cuillère puis fourchette). Possibilité de régression. 

Respecter le rythme, les horaires de chaque enfant puis l’intégrer aux pratiques générales en vue de socialisation. 
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Pas de place attitrée. Les enfants se placent comme ils le veulent (choix personnel, responsabilité, autonomie) Convivialité. 

Diversité des repas apportés par les parents : Travail sur le langage, les comparaisons, les goûts, les textures, sur la frustration, le partage, 

l’autre… 

Favoriser les interactions : imitation des plus grands, stimulation, apprendre à manger proprement, tous ensemble avec le maximum 

d’autonomie. 

Travailler sur les conventions, la politesse (s’il te plaît, merci, manger avec ses couverts...) et sur le respect de l’autre, la patience (on 

attend les autres pour avoir son dessert, on reste à table tant que le repas n’est pas terminé…) 

Travailler sur l’hygiène (laver les mains) et aider à l’autonomisation (enlever et ranger son bavoir seul…) 

 
Pour information, les heures prévues pour les repas sont : 

 

Collation : 9h / repas : 11h30 / goûter : 16h  
 

(Avec possibilité de décalage en cas de situation particulière, sortie, arrivée tardive, grande fatigue…) 
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CHANGES ET PROPRETE 
 

Les changes. Pourquoi ? 

 

Moment de bien-être et d’hygiène pour l’enfant. 

Moment privilégié entre adulte et enfant, relation individuelle, échange… 

 

Comment ? 

 

Sécuriser le change, enfant toujours surveillé, jamais sans adulte, non changé par des stagiaires seules et/ou inexpérimentées. Elles sont 

toujours accompagnées d’une professionnelle. 

Etre vigilant à changer les enfants de façon régulière, plus souvent s’il y a des selles repérées. 

Utiliser les couches et produits d’hygiène de la structure sauf avis contraire. 

Respecter les consignes des parents en cohérence avec la pratique professionnelle du multi accueil. 

 

L’apprentissage de la propreté. Pourquoi ? 

 

Moment de bien-être et d’hygiène pour l’enfant. 

Moment privilégié, relation individuelle, échange…  

Apprentissage, autonomie. 

 

Comment ? 

Respecter le rythme de l’enfant et le moment où il en est sur le plan de la propreté. 

L’accompagner dans ses choix, ses appréhensions : toilettes, pots, etc...  

Travailler sur l’hygiène corporelle : apprendre à s’essuyer, s’habiller, se laver les mains, se débarbouiller au gant… 

Etre à l’écoute des parents et conseiller, discuter en équipe s’il y a une différence d’appréciation.
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 SOMMEIL  
 

 Pourquoi ? 

 

 Pour satisfaire un besoin physiologique. 

 

Comment ? 

 

Respecter le rythme de chaque enfant en tenant compte des besoins collectifs.  

Proposer des repères sécurisants (toujours le même lit, tétine, doudou, vêtements confortables, turbulette…) 

Instaurer des rituels tout au long de la journée facilitant les repères et le sommeil. 

Repérer les signes de fatigue.  

Utiliser des informations perçues par l’équipe (bercer si besoin, accompagner ou au contraire laisser seul, dans le calme...) 

Utiliser des informations fournies par les parents et notées sur le cahier de transmissions (bonne nuit, levé tôt …)  

Aider les plus grands à se préparer de façon autonome (étiquettes, panières, poche à doudous…), à se lever seuls s’ils ont fini de 

dormir… 

Accepter qu’un enfant n’ait pas ou plus besoin de dormir. 

Parler et bouger de façon discrète quand les enfants dorment. Inciter les autres enfants et les parents à respecter le sommeil de tous, en 

prenant en compte le code couleur affiché sur les portes (rouge : Les enfants dorment, il faut limiter le bruit. Vert : tout le monde est 

réveillé, on peut parler…). 
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 JEUX ET ACTIVITES D’EVEIL 
 

Pourquoi ? 

 

Favoriser les interactions entre enfants. 

Développer la curiosité des enfants pour apprendre et pour se faire plaisir.  

Comprendre la vie de la structure et les règles collectives. 

 

Comment ? 

 

Les jeux et activités:  

Sur proposition  de l’enfant  ou de l’adulte. 

 

Beaucoup d’activités libres : 
Pour favoriser les interactions entre enfants. L’adulte est présent et attentif pour sécuriser et observer les enfants et connaître ainsi leur 

niveau de développement (repérer les relations privilégiées, les centres d’intérêt, les retards éventuels…). 

Les limites du jeu libre : ennui, conflits, … 

La solution : intervention de l’adulte : diversion, sécurisation, consolation, proposition de nouvelles activités… 

 

Les activités « semi dirigées » :  
- Elles sont dirigées pour aider les enfants à assimiler, respecter des consignes. S’asseoir, respecter la sécurité, faire ce qui est 

demandé… Ranger et respecter les jeux et jouets… 

- Mais pas trop dirigées pour ne pas faire à la place de l’enfant, ni le forcer à faire.  

Mais échanger, dialoguer, favoriser les expériences, la créativité et les découvertes en proposant un cadre sécurisant et le modèle des 

autres enfants…. 

Elles peuvent être l’occasion de  travailler sur un thème (Noël, automne, cadeaux de fête des mères, des pères…) en fonction  des 

possibilités et de l’âge des enfants. 

 

Jeux d’imitation : poupée, cuisine, déguisements … 
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Jeux tactiles : pâte à modeler, semoule, pâte à sel, jeux d’eau… 

Motricité fine, expression : dessin, coloriage, gommettes, peinture, découpage, sable, déchiquetage… 

Motricité : Parcours, cerceaux, ballons, toboggans, porteurs, poussettes… 

Langage : Chansons, éveil musical, histoires, jeux de société (apprentissage, compréhension des consignes et des règles …) 

Jeux d’encastrement : Puzzles, cubes, boites gigognes… 

Activités plus exceptionnelles : Jardinage, cuisine, éveil musical… 

 

Moments festifs / Sorties 

 

Pourquoi ? 

 

Développer la curiosité des enfants à la vie environnante. 

Découvrir les ressources du territoire. 

 

Comment ? 

 

Sorties (EHPAD, spectacles, bibliothèque, pompiers …)  

Fêtes de PAIN D’EPICES (Spectacle de Noël en collaboration avec les parents, anniversaire de l’association, goûter musical de fin 

d’année…)  
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  TRAVAIL D’EQUIPE 
 

Pourquoi ?  

 

Se soutenir. Avoir le maximum d’informations pour travailler et avancer ensemble. 

 

Comment ? 

 

Chaque membre de l’équipe a le même rôle auprès des enfants et des familles (avec son regard personnel):  

Accueil, activités, changes, repas, siestes, ménage, vaisselle… 

Les responsables ont, en plus, un rôle administratif et pédagogique… et assurent la gestion du personnel, des projets, des relations aux 

partenaires, les réunions avec les parents du bureau... 

 

Les valeurs de l’équipe : 

 

Tolérer les idées, s’enrichir de la façon de faire des autres.  

Convivialité et bonne ambiance aident à travailler ensemble.  

Nécessité d’échanger ses informations, ses observations sur l’enfant ou sa famille.  

Valorisation des échanges informels. La différence de points de vue amène une meilleure connaissance des enfants donc une meilleure 

prise en charge. 

En cas de problème relationnel avec une collègue :   

Différer la réaction dans le temps, faire appel à des tiers, tempérer … nécessité d’en reparler, de travailler dessus. 

Décisions prises en concertation lors de réunions d’équipe ou de bureau.  

Chacune peut proposer des changements, des améliorations, des aménagements… et veiller à la réalisation des projets. 

Répartition des tâches établie mais non rigide. S’entraider si besoin. 

Toute l’équipe surveille le groupe d’enfants. 

Rester disponible le plus possible. 
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 PARTENARIATS 
 

Pourquoi ? 

 

Assurer la pérennité de la structure. S’ouvrir sur l’extérieur. Se faire connaître de l’extérieur.  

 

Partenariats financiers : 

 

Nécessaires à la vie du multi accueil. Engagements réciproques basés sur connaissance mutuelle, dialogue et concertation. PAIN 

D’EPICES s’engage à fournir un accueil de qualité aux jeunes enfants des communes de Blanzat et de Nohanent (dans la limite de ses 

capacités d’accueil). 

 

. Mairies de Blanzat et Nohanent (Arrêté municipal) 

. Caisse Allocations Familiale/Mutuelle Sociale Agricole (Prestation Service Unique. Tarification selon barème national) 

. Conseil général et régional (Subventions exceptionnelles) Sollicitation des entreprises si possible…  

 

Partenariats administratifs : 

 

. Protection Maternelle et Infantile (Agrément) 

. Caisse Allocations Familiale/Mutuelle Sociale Agricole 

. Mairies de Blanzat et Nohanent (Arrêté municipal) 

. Association des Collectifs Enfants Parents Professionnels (Formation, conseils, appuis à la gestion…).  
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Partenariats éducatifs :  
 

. EHPAD de Blanzat. (Rencontres mensuelles et échanges ponctuels lors des grands évènements de la vie de Pain d’épices) 

. Rencontres avec les écoles maternelles (pour les enfants qui entrent en petite section) 

. Participation à la vie de la commune (Forum des associations, vides greniers…)  

. Ecoles de formation des professionnels de la petite enfance. (Stagiaires) 

 

Partenariats artistiques et culturels : 

 

. Médiathèque (Prêt de livres, heure du conte, découverte des lieux…) 

 

. Eveil musical et artistique à l’initiative des parents par exemple, création du spectacle de Noël, spectacle de l’anniversaire de PAIN 

D’EPICES, découverte de la salle de la Muscade à Blanzat, de la salle Nelson Mandela à Clermont Ferrand, salle de la jetée (festival du 

court métrage), … 

 

. Festivals de théâtre pour enfants : 

Graines de spectacle (ville de Clermont-Ferrand) 

Puy de mômes (ville de Cournon) 

Contes en fête (quartier Croix de Neyrat) … 

Clermont Communauté (médiathèques du bassin de lecture nord) 
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CONCLUSION 
 

Ce projet a été élaboré et retravaillé durant plusieurs années.  

Il a nécessité de nombreuses réunions, des tâtonnements, des abandons et des moments de créativité… beaucoup de discussions, 

d’explications, de reformulations, de clarifications… 

Il reprend des documents anciens, un travail de concertation avec des parents qui fréquentent ou ont fréquenté la structure, des 

stagiaires, des formateurs, des intervenants et bien sûr, les professionnelles présentes dans la structure, ainsi que d’autres, parties vers 

d’autres projets… 

Il est à la fois mémoire, actualité et devenir. 

Il reprend des éléments fondamentaux, qui ont été constitutifs de la création de Pain d’épices, notamment en tant que lieu 

associatif, mais porte aussi des idées plus récentes, comme le projet intergénérationnel avec l’EHPAD de Blanzat, le jardin pédagogique, 

… qui font partie du quotidien des familles, et quelques unes, encore, qui verront peut être le jour… projet de partenariat culturel : écoles 

de musique, sauve qui peut le court métrage… 

Il tente de clarifier les valeurs de respect mutuel, de vivre ensemble, de partage, d’autonomie et de convivialité… qui sous-tendent 

l’action des professionnelles … 

C’est un document évolutif que nous tenterons de faire vivre et de compléter au fil de l’évolution de Pain d’épices. Et toutes les 

propositions restent envisageables… 

Nous l’avons voulu ludique et illustré, simple et riche de nos expériences. 

Nous remercions toutes les personnes, tous les talents et bonnes-volontés qui se sont, de près ou de loin, engagés dans ce projet de 

longue haleine. 

Et nous espérons qu’au fil du temps ce projet s’enrichira de nouvelles pages, de questions, de citations, d’idées, d’illustrations… 

pour devenir de plus en plus représentatif de la richesse des moments que nous partageons tous à Pain d’épices. 

 
Un grand merci à Camille, maman de Pain d’épices pour son talent d’illustratrice… 

 


